
s'iin. les plus urgents, en faisant complètement ou pas du tout produites en Allemagne, tandis que 
abstraction d'achats en spéculation. pour les fils à un bout, jusqu 'au numéro 45 , !'im-

Les fils de ju t e et de lin conservent une teudan- portation qui a été en 1806 de 6,119,103 kilog. 
M ferme avec des affaires régulières. contre 0,131,000 en 1893, accuse une légère dimi-

La situation générale de fils de soie reste in- nution. 
cliaugéc. ^ Q c e 1 u l concerne l'accroissement des matures 

Pour les tissus, la demande a été assez, active pendant les dern ères années, le* représentants de 
en draps unis pour manteaux de dames. On achète cette opinion invoquent la statistique s u n a n t e : 
encore peu d'étoffes d'hiver. Allemagne du Sud et Alsace 3,70!',330 broenes, 

T.a branche des manteaux de dame< a été cette fia 1895 contre 8.260,343 en septembre 1893, soit 
m « 1 1 ! moins animée. u a e augmentat ion de 15.0 o[o eu 2 ans 1[4. Alle-

I.e commerce de commission de draps c tde cuir* magne du Nord, 2,^03,984 contre 2,069,i>31, aug-
dr laine ainsi que celui d'étoffes pour robes n'ont meutatiou 11.2 om, sou, eu moyenne, pour 1 Alle-
....„ - u „ „ ~ i maurne. v cornons l'Alsace, un accroissement do pus changé 

M Â R G H Ë S A T E R M E 
A N V E R S 

Kkmmà DE LA SEMAINE 
5 1 * Anvers, 15 mars . 

Les quantités expertisées cette semaine se sont 
élevées à 87,584 kilos peigné et 24 balles suint. 

Jusqu 'à ce jour 103 filières peigné ont été pré
sentées sur mars dont OU lilières ont été a r rê 
tées. 

Le stock laines en suint en lilières s'élève ce 
jour à S8l balles La l ' ia ta . 
> — • — — < 

Dâveloppementanoimalde lafllature decoton 
E-TST A L L E I s / T A O - a X T E 

S i tua t ion (le l ' i a d u i l r i c «'u c o l o u et du j u t e 
Voie, des rense.iinemeTtTq^eToDne à ce sujet le cou ! moyenne, mais pas assez toutefois pour qu'on puisse 

sut rfe France & liusseldorf : j considérer comme dangereu e, en tout état de 
Le mouvement d'extension pris il y a deux ans ! ° ? u s e - l'extension i r i se p a r l a l i l , t i r e de «Mon. 

en Allemagne par l'industrie de la filature de co- ; Même S 1 . l e t l s s a S e '-e d e v a l t P u s s ? «vwJoppM 
ton s'est poursuivi et accentué d'une façon ext raor- : d a n s l a m , < - ' t n e mesure qu i pendant .es dernières 
dinaire pendant ces derniers mois oar raite de* *"•*•"? U ^ ^ t t A i o n p i é T C e pour 1807-98 dans 
condition, l'avoiables ou s'est trouvée cette indus- ! ' a preJueiion des filatures t rouverai t toujours k 
t r ie en 1890. Pendant un certain temps, les fabri- , s écouler, a supposer que 1 industrie t e i t le se 
ques n 'auraient pas suffi à alimenter la consom- I maintienne a la même hauteur , M que laisse pr 

i— xi...—. ;„.,, ! voir la situation économique en général et en a 

magne, y compris l'Alsace, un accroissement de 
15 0(0 en 2 ans 1(4 ou 0 2(3 0|0 par an. P a r con
tre, pendant la même période le nombre des mé
tiers à tisser aura i t accusé un tien autre dévelop
pement, passant pour l'Allemagne du Sud e ' 
l'Alsace de 72,334 en 1893 à 90,085 en 1895, soit | 
une augmentation de 25.3 ojo en 2 ans 1(4; dans I 
l'Allemagne du Nord, de 57,639 a 79,248, d'où un 
accroissement de 37.5 o[o, et pour toute l'Allema
gne une moyenne de SI o|o pendant 2 ans l | t ou 
de 13.8 ojo par an. Quant aux agrandissements 
des fil-Hures de coton ou aux créations réalisées 
ou projetées dans le courant de 1890. dans l'Alle
magne du Nord, on estime qu'elles élèveront 'le 10 
à i 2 O(o le nombre des broches existant en 1895, 
de sorte que, en admet t an t | que ces nouveaux éta
blissements arr ivent a fonctionner jusqu 'à la lin 
de 1897, ce,qui est peu probable, l 'augmentation 
du nombre desî'broches, répartie sur 4 ans 1(4, 
donnerait une moyenne annuelle de 5.5 ojo seule
ment Cet accroissement dépasse certainement la 

ination : dès le mois de juillet, les filateurs avaient 
déjà vendu toute leur production pour l'année en 
cours; profitant de la hausse du coton ils ont pu 
augmenter de 10 ojo les prix de leurs filés, et,chose 
étonnante, ces prix ont été très loin de subir, de
puis, la même dépression que ceux des matières 
premières, qui ont baissé de 20 ojo. Lntrainés par 
ce3 résultats, industriels et capitalistes se sont de 
nouveau jetés sur cette branche d'industrie, lie 
tous côtés on agrandit les anciennes fabriques et 

voir la situation économique en général et en ad
mettant que les nouveaux établis^em?llts du Sud 
n'accusent pas un plus grand chiffre que ceux du 
Nord, 

Cette manière de voir est loin d'être partagée 
par tous les cercles intéressés, notamment par l'in
dustrie cotonniere du B u - R h i n . Ici on admet 
comme chill're certain que le nombre des broches 
s'est accru depuis 1887, c'est-à-dire depuis 9 ans, 
de 100 0(0 dans l'Allemagne du Nord et de l'Ouest 

5 cotés on agrandit les anciennes fabrique* et I " " •— - i - - — - - --y-—--
en élève de nouvelles à Khevdt-Mnlforth, à , embrassant le duché d Oldenbourg, les provinces 

. ' A* lf:mnvre He Westnl.alie et du Khin; de843,t>°0 i dadbach-Liirip, à Creleld, à Yiersen. On parle 
également de nouvelles créations pour le printemps 
prochain. Le même mouvement se manifeste en 
W'estphnlie, en Silésie, en Saxe, dans l'Allemagne 
du Sud,en Alsace et dans le distiict de Mulhausen, 
un Thuringe ou les fabricants occupent plus de 
20,000 tisseurs à la main et eu, jusqu'à présent, il 
n'existait pal une filature. 

1 epeudant, celte lièvre d'entreprises »'» pas é > 
•an* .soulever de vives appréhensions. Lue note 
(• n u e dans un journal, menaçant 1 industrie alle
mande de surproduction et lui prophétisant le 
même sort qu 'aux filatures italiennes et autr i 
chienne*, a je té l'émoi dans les cercles intéressés, 
surtout parmi les actionnaires et a donné lieu, 
dans la presse, à de grandes controverse,;. 

Les optimistes ont prétendu qu'il ne peut cire 
'l'icstion pour le moment de surproduction dans 
Ici lils de eotoa et qu'il n'est pas à redouter que 
l'offre dépassant la demande, l ' imp'irtation des lils 
anglais M trouve, p a r l a , renforcée. D'aptèf les 
d'Huées publiées jusqu'à ce jour sur l'activité des 
ida turesdu Khin et de Westph.tlie, disent-ils, la 
tenue du marché continue à être complètement 
satisfaisant:', les commandes sont abondantes et 
les provisions manquent dans les lilatuies étant 
d i n n é les cotil ions de Manchester et les droits de 
douane du tari/ allemand, il n'est pas vraisembla
ble que les importations anglaises s'accroissent, du 
moins pour les numéros que l'Allemagne produit. 
Les statistiques confirment d'ailleurs celte opinion. 
En 1806, il est entré dans ce pays, jus ju'à la fin 
d'octobre 177,800 kilog, de fils de colon à un bout 
jusqu 'au • • 17, dont 84,200 provenant d'Angle
terre , contre 180,400 pendant ta période eot iu» 
pici lante de 1805, en général les importations 
totales de ces fils ayan t été, en ÎS'.O, de 117,8JÛ 
contre 230,500 en 1894. Pour les tils compris eutre 
les numéros 17 et 45 les importations ont été pen
dant la même période de 5,911,300 kilog, dont 
4,797,9 0 d'Angleterre eootre 6,001,200 en 1895 
(importation totale de cette année 7,485,00 >). Au 
de-sus • ' 15 les entrées se sont chiffrées comme 
s ut : 3,351,700 kilog. dont 2,388,50 i d'Angleterre 
contre 3,105,800 en 1803 (importation totale en 
1895, 4.147,000; , Doubles écrus jusqu 'au n" 17, 
57,!)J0 kilog. dont 55,700 d'Angleterre contre 
77.700 en 1803 (importation totale de la même 
année 81.8 '()) jusqu 'à n« 15, 1,591,70(1 kilog. 
dont 4,128.000 d'Angleterre, contre 4 , 3 3 5 , 5 ' 0 en 
1805, (importation totale, 5,107,700) au delà du 
n' 45, 3,731,00» k i l o / , dont 3 ,005,3)0 d'Angle
terre , contrs 3,550,800 en 1895 (importation totale 
1,300,800. 

Ainsi l ' importation totale, jusqu 'à lin octobre, 
s'est élevée en 1803 à 17,854,4 )0 kilog. contre 
17,501,400 en 1895, soit une faible augmentation 

de Hanovre, de Westpl.alie et du Khin; de843 ,6°0 
il serait, en effet, passé à 1,7 15,0" 0 y compris les 
dernière* augmentations ou agrandissements de 
matériel déjà réalisés, mais non les créations pro
jetées. Ce chiffre apparaî t d 'autant plus anormal 
que les broches actuelles donnent une production 
de 50 o(0 supérieure aw\ anciennes. On conteste en 
outre que oc développement corresponde à la réa
lité des besoins, que les filatures allemande*n'aient 
pu pendant les deux dernières années couvrir la 
consommation intérieure et que de grandes parties 
de lils anglais aient dû être importée* dans les nu
méros que l'Allemagne est eu étal de produire. 
Sans doute la demande des fils de coton a été, dans : 
les ileux dernière* années, favorisée par le déve
loppement des affaires en tissus, mais il est certain j 
qu'on est à la veille d'une pério le de ralentisse- ! 
ment et qu'il serait dangereux d'engager encore 
des millions pour accroitre un outillage qui suffit 
actuellement a tous les besoins et qui, développé à 
l'excès amènerait , avec la surproduction, l'avilis- j 
sèment des prix et la ruine des actionnaire*. 

Entre ces opinions contradictoires il est sans 
doute difficile de se rendre un compte exact de la 
situation, d 'autant plus que l'industrie do la fila- j 
turc est disséminée dans toutes les parties de l'Al
lemagne et que les conditions sont très variables 
d'une contrée à l 'autre . Toutefois, il semble cer- ] 
tain que le mouvement d'essor pris par cette bran
che industrielle a at teint sa limite extrême d'exten
sion et qu'il doit être enrayé sous peine d'amener 
une surproduction et une dépression des prix. Ces 
prévisions 'ésultent de la situation actuelle de l'in
dustrie colounieie en Autriche, en Silésie et en 
Bavière. 

Dans lo premier de ces pays, le rapport , dressé 
à la suite de l'assemblée générale de l'union des 
industries cotonnieres du 3 juin 1890, constatait 
que la situation défavorable des filatures s'était 
encore empiréo depuis que les affairesavaient com
mencé à baisser en octobre 1805, à la suite de l'et-
fondremenl du Ring des cotons américains : les 
filateurs é t a i en tdé j \ forcés de vendre leur produc
tion à perte et la position des tisserands était en- i 
core plus mauvaise : les eiistences de tils en pelote • 
11aient montées de 10 ojo, à la fin de mars 1890, à 
15 o[0 à la fin de septembre de la même année : j 
conséquence non pas d'une importation extraordi-
nairement considérable, mais d'une surproduction 
amenée par l 'augmentation du nombre des bro
ches. 

En Silésie, le marché souffre depuis quelque 
temps des importations autrichienne-, malgré les 
droits de douane, les filateurs de ce pays mettent 
leurs tils eu vente dans le district industriel de 
Reichenbach-Langenbielau à de3 prix qui soutien
nent parfaitement la concurrence indigène, 11 s'agit 

l'entrée des numéros supérieurs. Mais les offres j 
autrichiennes prouvent évidemment que ces ventes ' 
ont lieu à perte : dans la situation déplorable oii se 
trouvent la filature et le tissage, il est impossible à 
la première d'écouler ses produits et elle [ réfère les 
placer au-dessous des cours en Allemagne que de 
déprimer encore les prix sur le marché indigène. 

En Saxe , les affaires en cotonnades étaient, 
d'après les derniers rapports , aussi peu satisfai
santes qu 'auparavant et il y a des fabricants qui 
prétendent n'avoir pas vu une, stagnation pareille 
depuis plusieurs années. Lo tissage mécanique qui 
produit des étoffes brute* unies est le plus atteint 
ayant 'peu d'articles qui puissent être fabriqués en . 
masse. Pa r suite, les grandes fabriques, pour pou
voir continuer à travailler, vendent à tout prix et 
subissent de lourdes pertes. Cependant on espère 
que dans les premiers mois de cette année la situa
tion s'améliorera et que les affaires s 'animeront à 

|nouveau. 
En Bavière, les résultats des filatures ne seront 

pi s trop sensiblement inférieurs en 1800 à ceux de 
l'année précédente, mais, en ce qui concerne le 
lissage, la mauvaise situation pendant le derniei 
s,- ni stre influant sur les dividendes. Actuellement, 

j les appréciations sur le marché des lils et des draps 
! ne sont pas favorables : les filateurs ont, il est 
i vrai, des commandes pour six mois, mais les tis
seurs sont loin d'être aussi bien pourvus et seraient 
très désireux de vendre si les prix offerts n'infli
geaient pas de grandes pertes. 

La situation est, sans contredit, plus favorable 
dans l'industrie du Rhin et de la Westphalie. 

Les filatures ont beaucoup de travail et les ven
tes .-mu très satisfaisantes. Mais, pendant les deux 
derniers mois, les cours ont pris une mauvaise 
direction, les prix ont lléchi à la suite surtout, 
disent les intéressés, des di-cussions auxquelles a 
donné lieu dan* ta presse l'accroissement du nom
bre des filatures en Allemagne et des conséquences 
qui en pourraient résulter au point de vue du ren
dement de celte industrie. Des données fourmes à 
la première assemblée de cette année tenue à Dus-
seldorf de l'association des sections réunies du Rhin 
et de Westphalie où les 3(1 des membres de l'union 
étaient représentas, il résulte que 20 établissements 
ayan t une production annuelle do 02 millions 
de livres de fil: avaient une moyenne de com
mande s'éteudant sur Ï7 semaines et que les exis
tantes actuelles représentaient une production 
équivalant seulement à 8 jours de travai l . Aussi, 
dans ces conditions et par suite de la situation 
actuelle du marché du coton, l'association a-t-elle 
résolu de mettre le prix des fils en harmonie avec 
celui de la matière brute qui a renchéri depuis la 
fin de îiécembre et de les augmenter de 1 à 1 1(2 
mark , se réservant de poursuivre une amélioration 
sérieuse des f rix qui, d'après elle, auraient baissé 
tans raison justifiée. 

(.'ne aut re grande industrie qui e s t a la veille 
d 'entrer dans une période difficile, à cause de l'exa
gération de son développement, est celle du ju te . 

j Ainsi (,ti3 j ' a i déjà eu l'occa-ion de le faire savoir, 
l 'Union des industriels en ju te qui s'était formée il 
J a plu.-i 'V.is années, dans le bul de limiter la pro-

; duction, sV.st dissoute à la suite de la création 
I d 'une ni u ' e l l e filature en Saxe et en prévision de 
la fondai ion d 'autres établissements, ce qui était 
un cas de dissolution prévu dans le contrat de for
mation de l 'Union. Pendant tout le temps de son 
fonctionnement, celle-ci était parvenue en rédui
sant sa production à relever l 'industrie du ju t e en 
Allemagne qui , auparavant , avai t subi de* perte* 
considérables. Sur les 71,741 broches et 3,508 mé
tiers à tisser appar tenant aux industriels syndi
qués, la réduction avai t porté aux termes de l'en
gagement commun sur 21 ojo des premières et 
18 opj des seconds qui se trouvaient par là sous
t ra i ts au marché allemand. Aujourd'hui , ces bro
ches et ces métiers sont affranchis et vont travail
ler pDur la consommati m indigène. La résolution 
du syndicat est vivement regrettée, d 'autant plus 
qu 'à cette augmentation de production va s'ajouter 
celle d'environ 2,5U0 broches et 1,100 métiers qui 
vont être peu à peu mis en activité et qui pro
viennent, en partie, des nouveaux établissements, 

' en part ie, des agrandissements des anciens. 

Amérique, raidissants pour les Surates et même 
en hausse de l(32d. pour les Broach. 

Les futurs qui avaient baissé de l(128e, ont re-
agnô cette faiblesse, marché calme. 

Ici, cette après-midi, marché bien tenu pour lo 
disponible. A terme on a payé et en était plutôt 
acheteur à la cote de 10 h. 1(4 pour les mois rap
prochée; par compte, on a pu trai ter les mois éloi
gnés à la baisse l e 12 c. 1(2, déjà prat iquée ce 
matin.On est resté bien tenu et à 4 h. les courtiers 
ont laissé la cote sans changement. 

Le terme à New-York ouvre en hausse de 2 p. 
pour le courant et de partiellement do l p . pour 
les autres mois, soutenu. 

La deuxième dépèche donne 4 p. de hausse sur 
la première, soutenu. Recettes 10,000 b. 

Les futurs à Liverpool clôturent en hauss î de 
2(128e sur samedi, fermes. Ici on clôture en hausse 
de 12 c. 1(2 sur la cote de 4 heures. 

S O I E S 

Amsterdam, 12 mars . 
Cotons d 'Amérique, base middling sur mars 

22,20, msvrs-avril 22,20, avri l-mai, 22,20, mai-
ju in , 22,20, ju in- jui l le t22.30, jui l le t -août , 22,40, 
août.-sept. 22,40, septembre-octobre 21,60, oct.-
nov. , 2 1 . — , nov.-déc. 2 1 , — . Marché calme. 

Londres, 12 mars . 
Cotons des Indes- Orientales plus fermes ; fully 

good fair Tinnivelly 3 3(4 d. avril-mai cil', tenu, 
fine Bengale vendeurs à .i d, fully good 2 13(10 d. 
mars-avril coût et fret,good Western 3 3(8d.avril-
mai cif., fair rod Cocanada 3 5[32d. mars-avril 
et ginned dito 3 5(10d. mai-juin cif. 

Lyon, 13 mars . 
Circulaire de MM. Chabnères, Morel et Cie 

La demande, alimentée par les besoins de diver
ses consommations en voie de relèvement, perce la 
réserve du marché. Elle rencontre des stocks assez 
légers et les prix sont soutenus ou tendent à se 
raffermir. Le change italien a lléchi au dessous de 
100. _ . 

On a fait 40(41 usages de Lyon pour grege Ce-
vennes, 1er ordre ; 38 id., bon 2e ordre 9(11 ; 
41(12 id. t rame France 2e ordre 22(21; 4 1[4> id., 
organsin France 1er ordre 22(24; 42(43 id,• 8™g» 
Piémont et Messine ext ra suivant t i tre ; 4( (IJ.oO 
id. Toscane ext ra 8(10 ; 38(30 id. Lombarde 1er 
12[M, 13(15. 

Milan a été assez actif spécialement pour les ti
tres fermes qui se sont un peu relevés : Liv. st . 

digènes ; la demande parai t un peu plus active et 
on achète moins facilement aux anciens pr ix . 

P a s la moindre reprise dans la vente en fils de 
| lin. Les fils d'étoupes s'écoulent, sur tout les gros 

numéros. Bon courant d'affaires en fils de coton. 
Demande fort calme en toiles. 

Londres, 12 mars . 
Chanvres : Marché soutenu mais ca lme: fair 

current Manille disp. se cote liv. st. 10 et avri l-aiai 
liv, st. 10.5 cif. 

Jutes : Marché plus ferme ; bonnes premières 
marques natives vendeurs à liv. st. 12.10, ache
teurs à livre sterling 12.8.0 cif. ; ventes 3,100 
balles. 

Dundee, I l mars. 
Lins disponibles avec quelq les ventes à de pleins; 

pr ix . A livrer, des affaires modérées ont été con
clues et en général les prix ont une ferme tendan

c e s fermes qui se sont un peu relevés : x.iv. M . , c e . ] > s | i n s n , g a semblent être plus recherchés à 
4 (40.50 pour grège Frioul classique 12(16 ; 38(39 p o s e n t et les couronnés ont été vendues de liv. st . 
id. Lombarde id., id. ; 3o.50j38 id , id. su-1 1 5 à l i v < g t 1 6 e t L i V O n i c n ne liv. st. 17 à 17.10s., 
biime, id. i suivant assortiment. Pour lloffs moyens E P I I D ou 

Plus d'allaires en soies de Syrie ; les prix sont a p ; lyé liv. st. 15. 10s. 
très fermes : F r . 34(31,50 usages de Lyon pour ; D e puis le précédent avis un bon nombre d'ordres 
grège 2e ordre 9 (11; 35(30 id. 1er ordre id. ; d e l 'étranger ont été (dacés, et dans la contrée ou 
30(37 id. bon 1er ordre 9(11, K'(12. j „ a u s s i f u i t u n p o u a'aii 'aires. En clôture il y avai t 

La rareté des sous de Brousse s accentue ; çer- e n c o r e u n e recherche modérée et la nouvelle hausse 
tains acheteurs commencent à se tourner sur d au- | de jute a tenté d'affermir un peu les cours. P o u r 
très provenances. | j e g bobines communes 8d. le plus bas prix était de 

o n a f a i t : 1^.34,50(30, usages de Lyon pour : l g :, , l d p i u s i ( , u r s fl|ateurs demandaient l s . 
grège 2e ordre lo[20, 13(15 ; 35(30, id. 1er ordre | a ^ . J J ^ e t , e 3 b o b i n e s 0 J # o l U é tô vendues D 

Liverpool, 5 mars . 
Ventes de la semaine 57,'KM balles. Délivre aux 

filatures anglaises 82,OO'1 balles. Exporta t ions 
réelles 0,t>KJ balles. Importat ions de la semaine 
75,0 !0 balles, dont O.OO.'O balles d 'Amérique. 
Stock total 383,00 » balles dont 221.000 balles 
Amérique et 2 2 , ' 0 1 balles des Indes-Orientales. 
Flot tant 112,OJO balles dont 102, ;00 balles d'Amé-

, r ique. 

Alexandrie, 11 m a r s . 
Recettes de la semaine 7o ,00 l cantates contre 

85,000 l'an dernier. Exportat ions à Liverpool 
2,000 balles et p >ur le Continent 23,000 balles. 

C h a n g e : S u r Londres 07 . 
Marché ca lmî . 

lô|2.), 13(15. 
Malgré une nouvelle baisse des changes asiati

ques cette semaine, les prix de toutes b s soies de 
l 'Extrême-Orient «ont trè* forme* et même Uans 
cert lins cas en progrès. 

O u a t a i t : t<r. 24, usages de Lyon pour < ̂ old 
Kiliu disponible ; 23 ,75 , id. à livrer ; 30,5 i, id. 
Chine filière, n- 1 0(11, 10(12; 39(39,5o,id Japon 
filière, n- 1 10(12; 30,50 " ' • " » — >-»< 
2 i H 
id. 3e ord 

Clisponioie ; - o , . ^ , . . . . » . . . • w ,_ ~ r ; _ . — m l u c u e 5 e u a , „ . 
filière, n- 1 0 ( 1 1 , 10(12; 30[39,oJ,id Japon j o l H a c i l e t é quelques parties en stock 

, n- 1 10(12; 30,50. ld. Canton_nhere best j b e s o i n s immédiats Dans la contrée on a I 
2; 20. id., bon C. best 2 13[15 ; 24,7o(2u, : u n p e u d>affa i r e s . L e s p r i X i cependant, sot 
ordre 13(10. i j a s e t jj n ' e s t , p a 3 possible de chercher à 

U N . JUTE & CHANVRE 
c.and, 12 mars . 

Lins et étoupes : La vente en lins de Russie 
reste très insignifiante ; les prix sont fermes, spé
cialement pour les bonnes provenances Moins 
d'apport* que les semaines précédentes en lins in-

43(4d. ; pour les chaînes, sortes intermédiaires, ou 
payé l s . 5 l(4d. à ls , 5 l(2d. La semaine précé
dente on a signalé des ventes importantes en fils 
de lui et fils d'étoupe maisdepuison a t ra i té moins 
d'affaires. 

Toiles : On a reçu un bon nombre d'ordres des 
marchés étrangers , principalement des Etats-Unis, 
qui ont acheté quelques parties en stock pour les 

Tv ' *~* a aussi fait 
sont encore 

un» c i . . .. d - pas possible de chercher à obtenir 
une hausse avant que la demande ne soit meil
leure. 

Calcutta, 0 mars . 
Jutes : Marché en hausse; les premières marques 

ont été payées 32r . 4a. Fre t s calmes. 
urBëtear-iîèraut Àitnmi>JtÊHOlJX 

AI.KRBD REDOUX, nie Neave. 17. Koubaiï 

C o i i r s d-xx 1*3 i^Eccrs 1 4 3 ^ r ^ 

LAINES PEIGNÉES 

MOIS 

LIVRAISOIS 

R O U B A I X - T O U H C O I N C » 

Peignés de La Plata 
etde l'Uruguay 

T y p e u n i q u e 

ICote précédente 

C O T O N S 

{Dépêche communiquée par K. LEON C : . E R C ) 
Liverpool, iO mars . 12 u 05 

Vente 8 0 10 balles. Marché soutenu 
Janv ie r -Févr . . 
Févr ier -Mars . 
Mars-Avri l . . . . 
Av r i l -Ma i— 
Mai-Juin 
Juin-Jui l le t . . . . 

à 
S 

3 

50 

M 

61 
./. 
• /• 
/• 

Juillet-Août 
Août Sept . . . 3 57 
Sept.-Octobre . . . 
Octobre-Nov.3 49 
Nov.Déeemb. . . 
Dec-Janvier 

3 90 
3 875 
3 85 
3 8) 
3 S5 
3 S5 
3 85 
3 s : 

Cote du jour 

Laines en suinl 
de Buenos-Ayres 

Rendement 3G 0[0 

!cote précédente! Cote du jour 

3 a: 

i 875 
i 83 
3 SS 
3 85 
3 85 
3 85 
3 Si 
3 35 

Cote précédente 

| Laines peignées 
l i E I P Z I » 

(pjr tctéarapl-e) 

B O X T B M X - T O T 7 K O O I N O 
Tendance ial*aw 

Mars • S . . . . 

T y p e 

BUBNOS-ATRKS 

B D'ANVBT.S 

Type anique 

Cote du jour 
H.U.K* 

3 ni 

3 l u ' 

3 10 

? 125 

3 125 
3 15 

Avril 

Mai 

Juin 

Jui l let ." . . . . . 

Août 

Septembre., 

Octobre 

Novembre, 
Décembre. 

r, ouo 

10 (K'O 

l. MM 

Vooo 

L A L ; - J PEIGNÉES 

17,501,400 en 1895, soit une faible augmentation 1 u c " ! ' r»**••'" ~ r 
oui se rapporte uniquement h des qualités fines peu fiins d , u : e d f " ) s ordinaires qui ne dépassent pa< 

| le n* 10, les droits étant trop é.eves pour permett re ! 

Havre , 15 mars . 
{De notre corresvondant fiarticu/ter) 

Colons. — Prix sans changement sur la base 
de 49 le low-middling .\ew-i irléans. A terme lu 
cote a été laissée sans changement; on s'est main
tenu ainsi pour les mois rapprocliés bien que plutôt 
vendeur en dernier lieu, tandis que les mois éloi
gnés étaient en baisse de 12 c. 1(2. 

A Liverpool, aujourd 'hui , on a trai té 10.1)00 b . 
en disponible, à prix sans changement pour les 

MOIS 

LIVRAISON 

i . W K B S 
'par telpyra-phet 

Pe igné « Buenos-Ayrea 

ALeuuand B 

LAINES BRUTES 

(par télégraphe/ 

:ore prê^Aîlente 

t.Ti 
i '.h 
3 78 
3 75 
3 75 
3 75 

Cote du jour 

S u i n t de L a P l a t a 

Type C 

Cote précedeute 

3 70 

1. '05 
î . ùô 

1 15 
1 145 
1 145 
1 15 
I.1B 
1.153 
t 155 
1 16 
1 16 
1.165 

Annonce^ Légales 

Formation 
DE SOCIÉTÉ 

Ktnde de M' .Maurice JASPAR. 
docteur en droit, avoué à 
Lille. îaeeassear île W l'e-
ville el l.efranrq. 

Département iiu. Nord. Ar-
rondistentent de Lille 

VILLE DE ROUBAIX 
suivant acte sous seings pr>-

véi en 'late à Houbaix du pre
mier mars IM7, enregistre à 
IMubaix. (A. J.). le onze mars 
I-'*; C M.eaM JM3, par le re
ceveur Halle» qui a pereu la 
- .u,nie de cinquante Irancs pour 
IOUJ droits et déclines. 

Il appert que . 
M. Joseph DKBVAOJi lils, né 

c riant en vins et spiritueux, 
•If uirurant à Houbaix, rue des | 
\rls. u" W. 

I t M. Henri DKUVAl X, deuieu 
ranlà Houbaix, ra* du Grand-
Oliemiu, n* 18, 

Ont contracté entre eux une i 
société en nom collectif ayant l 
nom objet l'achat el la veute 
d> s vins et spiritueux. 

La durée de la société est lixee 
i dîl auuéss entières et cou*:' 
culive», à compter <fu premier 
mars 1HW7, pour liuir lo premier 
in-irs l»07. . ,. 

I. : Mége de la sociale est lixo 
a lloabais, rue d'li>kermaui). 
i, '.«'•, av.c, faculté .lu le traiis 
h ri r partout ailleurs avec le 
consentement des deux associés. 

La raison sociale sera : 

LÎS Fils ds Joieph DEEVAUX 
La signature sociale portera 

les Démet noms. 
I.PS associes apporteront, CD*-

cun par moitié. I«s sommes né-
i .-• ur. s au bon fouctlouuMienl 
de l*M 

• iront cha
cun U signature sociale, ils 1 ta faire usage eusem-
i |i m si pan ne ut, mais ils ce 
pourront seu servir que puur 

ill ,ire.-, Je la sùciélc. 
H.ux cv inp aires dudit acte 

oui dlé déposés le treize mars 
I v*. aux greOet du tribunal de , 
commerce cl de la Justice-de-
l'aix des -aillons K*t et Ouest 
île linub.'iix. 

l'oi.-r t-xlrail : 
) ' 1.1 UVAIX Ûl 
11. DKHVAUX. 

rue de la Makeller.e 

PROPRIÉTÉ 
Comprenant 

2 MAISONS 
AVENDRE 

p a r s u i t e <!«• I'i«i!li<«' 

L'adjudication aura lieu le 
m e r c r e d i nv\il av r i l mil 
huit C'Pt rjua!re-virip;t-itix sept, 
à onze heures dn malin, à l'au
dience des criées du Tribunal 
civil do première mslance de 
Lille, au Palais J< JII^IICI de la 
dille, en fa salle des ventes. 

i/,.-, enchère» ne êeroni 
reçue» j * * y " ' ministère 
d'avouét). 

DÉSIGNATION : 

VILLE DE ROUBAIX 
l'ne propriélecomprenantdeux 

maisons, située a Houbaix, rue 
de la Batellerie, tenaul du le
vant à M. Willaamaa, du midi a 
M inziii, dn nord à M. Vande 
nulle el par devant à ladite rue 
de la Makellerie sur un front 
de neuf mètres, trotter compris 
pour deux nielles cinuuanle 
centimètres. 

La première maison ayant un 
front à rue de cinn mètres cio 
quaateceolimèirei comporte : 
au rtz .b ebaaitée, salon i re
liant vue sur ruo par deux fenê 
1res, salle à manger avec cloi 
sou et cuisine, grain! atelier, 
cave. 

A l'étape : deux chambres, 
grenier avec chambre mansar
dée. 

Cour, cabinet d'aisances, un-
Cette maisoD. autrefois habi

tée par le sieur Garry, est ac 
tueilement libre d'occupation. 

La deuxième maison ayanl 
un front à iue de trois mètres 
cinquante centimètres euvlroa 
c mpreud : au re/. h chaussée : 
salon prenant jour sur rue par 
une fenêtre.salle à manger avec 
cloison, cuisine. 

A l'étage : deux chambres, 
grenier avec chambre aiaanr-
liée. 

Cour, cabinet d'aisances, uri
noir. 

Cette maisou e-d occupée par 
M. Ségard, employé au Chemin 
de f r du Nord, a Ronbaix, an 
lojer mensuel de vinet deux 
franc*. 

•taaav-à-mrta : Huit mill»-
f r a u e » . c i . x.lMHMV. 

I.a vente, se poursuit en exe 
rattofl d'un jugement rendu 
sur requête par le Tribunal evii 
de Lille, le Vingt-Cinq février 
mil ta ii 11 cenl quatre -vingl-dix-
tepl, enregistré. 

A la requête île M. Jules Iv 
febvre. eommis-greffirr du Tri-
banal ds commerce de livihaix. 
v demeurant, rue Damaiarlin. 
•7. « i n sa qualité do syndic à 
» laillile du sieur Henri (. irry, 
•> ancien brodeur et caharciier à 
» Houbaix, rue de la Makclle-
» rio ». 

S'adresser pour les reuseigae-
iiieuls : 

I- Au greffe du Tribunal civil 
de Lille, on est déposé le cahier 
de» charges; 

:>.° A M' Maurice JASPAR, doc-
tearea droit, avoue, chargé des 
formalités pour parvenir à la 
vente, demeurant à Lille, rue 
de Tenremoade, H. 

Aiusi fait et rédigé par l'a voaé 
soussigné a Lille, le 10 mars 
I8B7. 

signe : Maurice JASPAR. 
I.nregistre i Lille, lo 11 mars 

I»'J7. 1° ;w, c 19. Reçu J frauc 
t>S centimes décimes comprit. 
ITtfis.'ld Signé : HENRY. 

i 11 
1 33 
1 133 
• 14 
1.1» 
1.145 
t H i 
1.15 
! 15 
1 <o5 

L , E H A V R E 
(par télégraphe) 

Buenos- Ayrea 
Prima bonne courante 

36 0/0 

Cole i.reeedente 

1.18 

1.10 
; «os 
i t ; 
1 175 
1 I7S 
t 18 

18 
1 1S 

l 1S 

i 15 
1.185 
1 11 
1 H.5 
1.17 
t 17V 
l 17* 
1 18 
1 le 
1.18 

Laines en suint S e r 
TOTAL ;.J ÔôÔ k. 

A . I S T - x r ï 3 S . S 
Tendance calme 

T y p e B Janvier . . . 

Mars 

Mai — , . . 

Juillet . 
Août 
Septembre 
Octobre.. 
Novembre. 
Décembre 

TOTAL. 

40 fOO k. i 
20.000 . 
20 MO . 

260 00V . 
15 toi) • 
40 10 1 » 
-•) COC « 
20 0 0 . 
if. O05 -
20 000 » 
"O 0 0 0 •> 

:!20 000 • 
8)0 00 J k . 

En suint, on a traité . balles. 

L i B i a P z i a -
Tendance 

TOTAL . . k . 

Maison avec iardin à louer fandê*™! 2« d,; ;^ *'*«;»•"*> 
" " " " " " »••» j marchandises e igasm. s adres 

s l a ^ ^ i lîiÉllï?^ l . i l l l 

AparteientSïGuanilires ^l^BiSuSB 
r r ; humiue Co liumie ramille de Rou-

A LOUER I Iholiqu 
Il raul 
O. W, hmeai 

171)71-1301: l ' u b l l n l t é é c o n o m i q u e : Cria du journal 
q u e m e n t i o n d o n e l i a n e d e ! _ 
c e t a b l e a u s e p a l e v i n g t c e n 
t i m e s : s i x j o u r s : u n f r a n c ; A s S f t l i ï P | ! " J " ; , u l deman i ça : -
« u l n a e J o u r s : d e u x f r a n c s ; * ' „ ^ l j , ! ^ , *Z\tï\Z""}lZelle iipilul, pour monte 

M. V'i 

« = . d e u x f r a n c s ; 
u n m o i s : t r o i s f r a n c s . Ce t a 
b l e a u e s t pul»l lé d a n s l e s d e u x 
é d i t i o n » d u « J o u r n a l de R o u de l'Opéra, Pal 
b a i x » s o i r e t m a t i n ) . 
Chamhrt aar„ie. boni.deI».iris. 13. 
Ckambrr* garnit», 'S. rae du Vieil 

Ahreiivoir. 
Chambre garnie, rue de Lille. 88. 
Chambres uarnie», nie del'.assel, l:i 
Chamlii-.-i ,,ar„i,.<. Vf), (oalide-llne. 
t'Iiisunr-i rltaitifn-fn .,',irioc\. rue de 

la Fosse-anx-Chéné», uo. 
Chamhrr garnie. », rue Juleii.Dere-

niaareart. 
i hambrt irirnWcf,boulevard tiam 

betta, iij--', Tovreoiaa*. 
Chambre garnie, nie d'Alsace. '.'". 

leCnau'Iage et la Force motrice 
BAISSE: D E P R I X 

S u l r a t e « " a m m o n i a q u e pour 
encrais garanti contenant w « 
ï l O i O < l ' a / o i e . * : » f r . 5 0 les 100 
kilous. l>ar aaant i le siipéneiire a 
I 000 kilofts le prix est réduit a 
II fr. 5 0 . Paiement romplant . 

t e n d r e s «I*- c o k e pourcalon-
réres ::<> i - en l imeH l'hectolitre. 

« ' e n n r e s pour fabrication du 
mortier et allées de jardin l O c e n 
I iiKK Iheclolilre. 

M a c l i e r e r s de premiere-ualite. 
à enlever » l'usine à n i de iy;«-
bai». I . ec l i ano ta iclievaiix, il.-O 
à l cheval, *.«*. 

S'adresseï rue de T c n m .:'.-'. •>». 
à Houbaix, ou a l'Usine à lia/, de 
Crmx 9in .0- ' .o0i 

v-ion du Nord. 
|C 

M'fTJ 

YtM l.i;/.-V«H ' 

BORSVINS garantis purs 

ENSEIGNEMENT 
AUX PARENTS « S S î » 

RUS delà 
Adreasex-voot ft M. Emile ODEN, 

,i C a s l i l l o n . pies Siiiut-Emilioii 
(l'iirondai. — Expéditions directes 
du vigneron au consommateur. 

P r i x t r è s m o i l é r r - s 

llaroi d'ccliautilluii sur demande 

de famille. Steve 

immeubles à louer 
rOn. de nie a MAISON ache'er une maison de 

rentier, avec grand jardin ou un 
tei iani , aux en\ irons de l'église de 
MouvcUix. Ecrire P. L.. bureau du 
journal. HUi9-17Hlli 

DEMANDES S O M E S 
D'EMPLOI 

i ownRrcVe"ve d'"n ''"i"1 ''11'' 
L0nUnt |O . t i o i i i i a i>e anglais de-
sire recevoir chez elle, a titre de 
pensionnaire!, jeunespensdebonne 
famille.venant apprendre l'anglais. 
Vie roiirorlable et de famille. Ilis-
traet tonsel superbes firomenades. 
Termes modérés. Bérerencea exl-
gées. M" Andrews. S6. lungwall 
Hoad, Crojdou iSuuey) . ÏM6 

DETTES NCN-RECONNDES 
Le sieur Augus e tloucliea le regret 
rie prévenir le public, cm i partir 
de ce jour, il ne reconnaîtra plus 
Ic-s dettes que pourrait contracter 
sa femme Maiie Cattehun. 1.097 

Le Musée des Enfan ts , parait'tou*le* mois en livraison , 
de 3Î pages île fornuit in-1°, impression de luxe sur très I 
lieau papier. — Prix rie l'abonnement 6 francs. — Sommaire j 
du n" do Mars lSiiT. — Saint-Adrien et Sainte-Nathalie 
i l mars). — Les origines do la liière. — Histoire d'un petit 
musicien, nouvelle (suite1. — Petites lectures : Dimanche, 
la Pr ière .—Pet i t -Pier re , histoire d'un enfant de treupe. 
deuxième partie (suite). — Chansodnetto. — La France pil-
toresque : Dô!c. — Mots et Anecdotes. — Variétés ; Au 
Bénin. — Chacun sa croix, comédie suitei. — Le Travail 
manuel. — Le supplice du Piano, drame en 6 actes.— Jeux 
et Récréations: La neige: les glissades; je vous vends ma 
ville de Rome. — La fèto d'une Mère. — U est là, Monsieur : 
— Gravure*. — Histoire d'un petit musicien (i gravures . 
— Petit-Pierre, histoire d'un enfant de troupe il gravure) . 
— La France pittoresque (1 gravurei. — Variété* ï gra
vure*). — Le supplice du piano (6 gravureaj. — 11 est là, 

| Monsieur : 11 gravure»), — Soir au Supp lémen t du Musée: 
• la Boite aux .leux d'Esprit, les Concours et la Correspon-
! dance. — I n numéro spécimen du Musée des Entant* sera 
| envoyé franco à toute personne qui en fera la demande à la 
i Société de Saint-Augustin, 41, rue du Metz, Lille.—- Chaque 
i année parue se venu reliée en percaline, plaque spéciale : 
lOl'r. 430.) 4d 

B E U R R E D ' O O S T C A M P garanti pur 
à 3 , 7 0 to kilog 

MAISON CETNRALE DE I.A LAITERIE D'OOSICAMP 
A ROUBAIX, RLE DU BOIS, 13 

— S T J C C U B S A L E S — 

| GRAINESTSEHENCES 
P O T A G K K E S 

r O l R H A G K B K S 
I»K F L E I R S 

M I O Ï I M : P U R E 
Maison de tonte confiance, 

fm.dév en têt» 
P . M O . M . \ l U \ E Q U f i T l ' 
r,,rne dis s, i.t-Antichi-.i, U LOI 

linvoi franco catalogues illus-
trés avec iniliealionsderuliiire. a 

NOTA. - La maison est la • 
seule ventant U» trame* i ' "» 1 ' 1 

^ p a r e » ^ ir,'.i:is.-. J j l ' jg_| 

GRAINES POTAGÈRES 
rmirr.isrrM ri H'lirs 

Grainn île ^;./.MS ci l'i'an ic-
H«Tl)orîK«ori«-

V. MAIRIE 
,:,;..r.A,'Pa,-is.\.i\\f 

MAISON DE CONFIANCE 
I,, plus important,' el 

ta région. 
Demander le rataloimc 

avec n.iticesnrhi culture 

de .gs . e U U * r -^J1 

Cigarettes Indiennes 
loEGRIMAULTaCie 

Kemeae \t pni etfitact cnn. eentrt 
. tASTHlKE, fCPPRESSION, 
| r INSOMNIE, Il CATARRHE 

It pour faciliter 
l-EXPECTORATION. 

I a r. Dépit tu t t i Pkamaciti. a f. 

U t N a t u r e , Bevtte de* tettmee» OHufrée, Hraon nu 
n r P v B v i i i i rédacteur en chef, (Masson et C". éditeurs, 
1J0 Botlevard St.-Germain, Paris.) — Sommaire du 
n° ItU du 13 mars 1897. — Lampe à acétylène, par Albei I 
l'tuicoii - I.i peste et le Courte consultatif d'hygiène do 
France - par J . -F. OalL — Prolongement des quai*, par 
i; RictaOU. — La pèche des poulpes, par Daniel Hellet. — 
Huis les \ lpes. — Les populations primitives de la Répu
blique-\rgentine, par F. Landrin. — L'ozone aux grandes 
altitude" par 11. de P. — La photographie artistique et la 
pointure 'par G.-IL Niewenglowski. — Un pont naturel 
dans les Alpes-M.u'itimea, par Adrien Guébhard. — Chro
nique — Académie des sciences ; séance du 8 mars 1897, 
par Ch. de Villedtuil. — Amusements américains, par G. 
Pelhssier. — Ce numéro contient lu gravures et lo liuilctin 
météorologique do la semaine. «3W*i 

Le Gaz â la portée de tous 
Lu CoKi-xigiuc du Gu: de Roubauo h}ri à la ditpoai' 

lion du public, comhieccla te l'ait d Lille, des compteurs 
à p a i e m e n t , p r é a l a b l e pour la rente du ;/a: au île-
tau; ces compteurs permettent d'obtenir, à tout instant, 
dufjasatc moyen d'une pièce de t O e e n t . C^""' les cir
culaires). Dans ce prix, pour lequel on obtient .I.J.* 
l i t r e * dcaaz, est comjjri.se la location du branchement, 
du compteur, de la tuyauterie et des appareils- moyen
nant ce prix le placement des compteurs et de la distri
bution du gaz se fera donc sans frais. • o - J» 

A . H O U B A I X 
t u e du Hois, 13: 
Une de l'Industrie.î: 
Une Pierre-de-Roubai*. inv 
l'.ie l'ierre-de-lloubaix, 58; 
Hue de l'Eoeute. 191: 
Rue de Tourcoing, 155; 
Une du Tilleul. 1 <7 et 139, 
Boulevard de Strasbourg, ISS: 
Hue d'Alsace.84; 
Hue du Collège, 71 bis; 
Hue de la Halle.:": 
Hue Nutre-llame,*7; 
Rue de la Chaussée, *", 
Hue liccréme. 37; 
Hue Turgot, 68; 
Hue du l.ieuteiiaul-Castelaïu.k. 
Place de la G.ire. 1*1; 
Hue du fort, 86. 
Hue de Naples, 88. 

APARl!* 
Hue Vivienne.a:. 

j % . T O U B C O I N O 
Hue de Illùtel-Je-Ville, »o; 
Hue de liand. 91; 
Hue du l'illeiil. 16 : Debocny, 
Hue de Houbaix, 55 : Deroy. 

A. C R O I X 
Epicerie du l'on.ieau d'Or, à 

la l'.ron-MUncnc. 
Huedelii liare.cheiM. Duvivicr 

>k. W A T T R B I i O e 
Saleinbier-llollebecii.r Caïuot. 

A I > s - l c / - l a n n o y 
Wallays. rue du t a i t . 

A L H . L B 
Rue Bsqnermotse. 18. 

\ It . t t l.l>«.>K->*l H-Mlilt 
Hue de la Lampe, U. 

A . O A L A I S Ruo l.afa el:e 
Hue des hoiiclicries 3; 

A BKIU'k-M' t t -MKIt 
i!'«épic. modèle, pl.de l'Eglise,! 

Exiger sur le papier la vtg'iettc d'iloltc loip 
kntrn la BMrfiM Esta Laiterie fOottea IJ> 

el sur les mots 

R e v u e Mus ica le Sainte-Céci le . — 10, rue Carnot, 
Reims, 4e année, iv 9. — Sommaire : Notre supplément 
musical. — Petites conférencr s : Comment on compose 
(suite). Tachut. — Notre concours de composition musicale. 
— Correspondance spéciale. — Informations et nouvelles. 
— Jeunesse d'Haydn. — Nécrologie. — Petite correspon
dance. — Récréations. — Solutions. — Nos abonnés rece
vront, avec le présent numéro, la Petite valse en la bémol, 
pour piano, par H. Boncourt que nous leur offrons en sup
plément musical. ««vm,i •to-fWôd 

MAISON L. MANCEL 
ïtMWtm EN 1868 

B, P L A C E D B l . \ R É P U B L I Q t ' E , « 
S e u l e m a i s o n x p c t - i a l e <!<• 1 11.11 

LB PLIS ML ASSORTIMKST UL LA RKQ'OS 
Réellement / . f \ C f \ D l A U O C <-'" pali<«andre. verni 
eu iiHiatiii " | U » S U r l A l l U d r i " "1 frisé, on boii 
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